Les procédés du comique au théâtre dans Les Fourberies de Scapin de MOLIÈRE

Le comique de __________________ intervient lorsque c’est la situation en elle-même qui devient drôle : quand un personnage se trouve en difficulté, ou exécute des acrobaties.

Le __________________ est le comique de situation le plus efficace : c’est une erreur qui fait prendre un personnage, une situation ou une chose pour une autre, et le malentendu qui en résulte.

Ex1 : III, 2 : la scène du ______

Ex2 : III, 3 : le __________________ de Z____________________ face à G____________

Le comique de ____________ comprend les coups de bâton, les positions ridicules, les expressions du visage, mais aussi les costumes parfois ridicules. Il n’est efficace qu’en représentation théâtrale, à travers la mise en scène.

Ex1 : II, 7 :

Ex2 : III, 2 : les coups de

Le comique de __________________ met en scène des personnages qui ont un défaut important. Pour le critiquer tout en faisant rire, l’auteur exagère ce défaut. Ce procédé comique s’illustre à travers toute la pièce, même si certaines scènes sont plus représentatives.

Ex : II, 7 : l’avarice de Géronte

Le comique de ________ permet d’user de jeux de mots, de calembours, de déformations, de barbarismes, de défaut de prononciation, de confusions…

Ex1 : II, 7 : le mot « ________________ »

Ex2 : II, 7 : les ________________ envers les T________

Le comique de ____________________ s’ajoute aux autres procédés comiques pour en accentuer l’effet.

Ex : II, 7 :

---> La scène 7 de l’acte II est un concentré comique.

Les procédés du comique au théâtre dans Les Fourberies de Scapin
Le comique de situation intervient lorsque c’est la situation en elle-même qui devient drôle : quand un personnage se trouve en difficulté, ou exécute des acrobaties.

Le quiproquo est le comique de situation le plus efficace : c’est une erreur qui fait prendre un personnage, une situation ou une chose pour une autre, et le malentendu qui en résulte.

Ex1 : III, 2 : la scène du sac

Ex2 : III, 3 : le quiproquo de Zerbinette face à Géronte

Le comique de geste comprend les coups de bâton, les positions ridicules, les expressions du visage, mais aussi les costumes parfois ridicules. Il n’est efficace qu’en représentation théâtrale, à travers la mise en scène.

Ex1 : II, 7 : Géronte fait mine de donner sa bourse à Scapin, mais la remet en réalité dans sa poche

Ex2 : III, 2 : les coups de bâton sur le sac contenant Géronte

Le comique de caractère met en scène des personnages qui ont un défaut important. Pour le critiquer tout en faisant rire, l’auteur exagère ce défaut. Ce procédé comique s’illustre à travers toute la pièce, même si certaines scènes sont plus représentatives.

Ex : II, 7 : l’avarice de Géronte

Le comique de mots permet d’user de jeux de mots, de calembours, de déformations, de barbarismes, de défaut de prononciation, de confusions…

Ex1 : II, 7 : le mot « galère »

Ex2 : II, 7 : les insultes envers les Turcs

Le comique de répétition s’ajoute aux autres procédés comiques pour en accentuer l’effet.

Ex : II, 7 : « Que diable allait-il faire dans cette galère ? » X7 (comique de mot + de répétition)

---> La scène 7 de l’acte II est un concentré comique.

